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25 à 30 unités, c’est le nombre de flobarts professionnels estimés entre 1945 à 1970. Il passe à 
une vingtaine en 1977 puis remonte à une quarantaine en 1984. Ce bateau, adapté à l’échouage, 
était l’outil de travail principal des pêcheurs des villages de la côte boulonnaise. Pour sauvegarder 
la mémoire de cette activité, des pêcheurs, de leur famille et du savoir-faire maritime, le recueil 
« Mémoires de flobarts en Caps et Marais d’Opale » est édité avec l’association Flobarts des deux 
Caps et le Parc naturel régional. Lire page  4
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E n septembre dernier, le Parc naturel régional a 
proposé aux élus municipaux  six demi-journées à 

la découverte des Caps et Marais d’Opale . Près de 200 
maires, adjoints ou conseillers municipaux ont répondu à 
cette invitation et ont pu constater que le Parc n’est pas 
un territoire figé. Le développement économique et social 
respectueux de notre patrimoine est au cœur des actions 
menées ou accompagnées par le Parc naturel régional.

Chaque étape a été l’occasion de rencontrer un acteur de 
terrain, maire, agriculteur, entrepreneur, bénévole associatif, 
habitant... engagé à son niveau pour le respect de la nature, 
l’épanouissement de l’homme et l’économie locale. « J’ai 

fait un chemin personnel », déclarait cet agriculteur converti 
au bio, « et j’invite chacun à en faire de même ».

Ces rencontres ont été très inspirantes et revigorantes. Oui, 
notre territoire bouge grâce à des habitants formidables 
qui n’attendent pas que ça tombe du ciel mais qui agissent 
concrètement au quotidien.

Bravo à eux. Et vous, êtes-vous prêt à construire votre 
chemin personnel pour un territoire durable ?

d r

Le mot du président

le président du Parc naturel régional, 
Philippe LELEU
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LE PARC EN IMAGES 

Le territoire du Parc naturel régional 
des Caps et Marais d’Opale

1 Commune citée dans ce journal
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Une sélection des actualités du Parc naturel régional 

des Caps et Marais d’Opale

Une cuisine de valeur

« Homard flambé au genièvre et crémeux de céleri » et 
« Agneau boulonnais et carottes de Tilques », voici des 
plats savoureux concoctés par le chef étoilé de La Liégoise 
à Wimereux, Benjamin Delpierre. Deux recettes à base 
de produits locaux du Parc naturel régional des Caps et 
Marais d’Opale. Dans « Itinéraire gourmand dans les Parcs 
naturels régionaux – Recettes de chef, producteurs et 
produits locaux », 49 grands chefs de cuisine se confient 
sur leur amour pour leur région, leur parc, les produits 
locaux et les producteurs. Coordonné par la fédération 
des parcs naturels régionaux, ce livre est un bel hommage 
au travail des hommes et des femmes qui produisent avec 
passion des aliments de qualité reconnus par la marque 
nationale « Valeurs Parc ».

A offrir, ou se faire offrir, 
« Itinéraire gourmand dans les Parcs 
naturels régionaux – Recettes de chef, 
producteurs et produits locaux », aux 
Édition Marabout, 245 pages, 
22 euros en librairie. 

Un nouveau Bureau pour le Parc naturel régional   

À la suite des élections municipales, la séance d’installation du nouveau comité syndical 
du Parc (organe de décision) s’est déroulée fin septembre pour désigner les membres 
du Bureau. Philippe Leleu a été réélu à la présidence du Parc naturel régional. Anthony 
Jouvenel (Conseil Régional), Sophie Warot-Lemaire (Conseil Départemental), Pierre 
Wasselin (Chambres des métiers et de l’artisanat), Claire Sonzogni (Communauté de 
communes de La terre des 2 caps) sont vice-présidents et Damien Morel (Clairmarais) 
secrétaire général.

Un modèle de société durable!  

Audrey Azoulay, la directrice générale de l’Unesco, s’est rendue cet été dans le 
marais Audomarois pour saluer le travail de la Réserve de biosphère et notamment 
le réseau des éco-acteurs. Accompagnés par le Parc et la Communauté 
d’agglomération du Pays de Saint-Omer (CAPSO), ces professionnels exercent 
leur activité sur le territoire de la Réserve de biosphère et adaptent leurs pratiques 
pour concilier durablement patrimoines, environnement, activités économiques et 
actions éducatives et sociales. Ils se rencontrent régulièrement pour partager leurs 
expériences, leurs astuces et leurs projets.
Selon Audrey Azoulay, ce réseau ainsi que le travail partenarial Parc-CAPSO sont 
des exemples pour inspirer le changement vers une société plus durable. 

Une réserve de biosphère est un territoire reconnu par l’Unesco pour son engagement au service de la conservation de la biodiversité et le 
développement durable, avec l’appui des habitants, entre autres.

Le retour du Tarier des prés  

Pour mieux connaître la qualité des prairies humides de 
La Slack, il faut observer les oiseaux ! C’est ce qu’a fait 
une équipe du Parc. Cinq espèces nicheuses (le Tarier des 
prés, le Vanneau huppé, l’Alouette des champs, le Pipit 
farlouse et la Caille des blés) ont fait l’objet d’une attention 
particulière. Résultats positifs : augmentation des effectifs 
pour les cinq espèces et notamment pour le Tarier des 
prés. Les nichées de deux couples ont été localisées au sol. 
La sensibilisation menée auprès des agriculteurs a permis 
fin juin d’observer plusieurs jeunes. Une belle récompense 
pour la mobilisation et l’engagement des agriculteurs dans 
le maintien des pratiques agricoles traditionnelles.  

Le Tarier des prés est une espèce classée disparue sur la liste rouge des
oiseaux nicheurs du Nord et du Pas-de-Calais.

Des recettes créatives et gourmandes 
pour un tour de France de la 
gastronomie rurale.

Le Parc naturel régional a invité chaque conseiller municipal à des visites de terrain ponctuées 
d’échanges avec des maires, des agriculteurs, des propriétaires... pour mieux connaître des 

projets exemplaires accompagnés par les services du Parc
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Journal rédigé avant la crise du coronavirus



p 4 p 5

r
r

d
le journal des habitants du parc le journal des habitants du parc

Le Parc en imagesEmbarquez pour la pêche 
en flobart

Indissociable du littoral boulonnais, le flobart est 
une célébrité. En mer, tracté sur la plage ou dans
les villages de pêcheurs, ce bateau d’échouage de 
forme ventrue attire les photographes. L’association 
Flobarts des deux Caps et le Parc naturel régional 
viennent d’éditer un recueil de témoignages 
pour transmettre l’histoire de la pêche en flobart. 
Des documents exceptionnels qui permettent 
de retracer la vie des pêcheurs côtiers et de leurs 
familles entre 1970 et 1980 grâce à la parole des 
habitants.  La brochure « Mémoires de flobarts en 
Caps et Marais d’Opale » est disponible à la Maison 
du Site des Deux-Caps à Audinghen et dans les 
maisons du Parc, à Le Wast et Saint-Martin-Lez-
Tatinghem ainsi que sur www.parc-opale.fr

Vous aussi vous souhaitez participer à la sauvegarde 
du patrimoine maritime local ? Rejoignez les 
bénévoles et passionnés de l’association Flobarts 
des deux Caps : 06 45 43 53 95 ou 03 21 96 13 58.

A Le Wast, les travaux engagés sur le manoir du Huisbois et l’ancienne brasserie attenante touchent à leur 
fin. Bientôt, les Caps et Marais d’Opale bénéficieront d’une vitrine toute neuve pour valoriser le territoire et 
l’accompagner dans sa transition écologique.

Un chantier exemplaire
Toutes les entreprises ont signé la Charte de chantier à faible nuisances pour un chantier respectueux de 
l’environnement et des personnes.

Un lieu de démonstration des techniques d’éco-construction et d’éco-rénovation
Déconstruction et réemploi (5 bennes seulement ont été déposées en décharge pour ce chantier de grande ampleur) ; 
utilisation de matériaux locaux et/ou bio-sourcés ; recherche permanente d’économie des ressources (diminution par 4 
de la consommation d’énergie)… la réflexion a été poussée jusqu’au bout dans bien des domaines. 

Des visites sont organisées pour les artisans et entreprises du bâtiment afin de partager cette expérience et transférer le 
savoir-faire. Certains murs mettant en œuvre des nouveaux matériaux dits « bio-sourcés » c’est à dire d’origine végétale ou 
animale, ont été équipés de capteurs par l’université d’Artois afin de mieux documenter leurs caractéristiques techniques.
Pour les habitants du Parc, un circuit permanent de visite autonome permet de découvrir toutes les facettes de ce 
chantier exemplaire.

Un lieu d’apprentissage
Avec ses salles modulables et ses espaces extérieurs, la maison du Parc proposera dès février 2021 un programme 
d’animations à destination de différents publics et notamment des habitants. Le principe est toujours de favoriser le 
collectif, le « faire », les échanges...

Un manoir boulonnais du 18e et une brasserie du 19e siècle
Ce chantier fait la démonstration que l’on peut concilier la préservation du caractère 
architectural remarquable des anciens bâtiments avec la satisfaction des impératifs 
d’isolation, de sécurité, d’accessibilité, et les nouveaux usages.

Créée dans la deuxième moitié du XIXe siècle, la brasserie fonctionna jusqu’en 1957.

Les ancres de la façade attestent la construction du manoir du Huisbois en 1755. 
Il est propriété du Parc depuis 1982.

Ça tourne en Caps et Marais d’Opale

Films, séries ou 
documentaires, beaucoup 
de tournage ont eu lieu 
cet été en Caps et Marais 
d’Opale. Deux équipes 
ont notamment capté les 
spécificités du territoire et 
le bonheur d’être au cœur 
d’une nature préservée. La 
première a fait la promotion 
des activités au grand air 

dans les Parcs naturels régionaux des Hauts-de-France. Ce film est 
réalisé par le Comité régional du tourisme. Le second film pour 
France télévision est une immersion au cœur des parcs naturels 
régionaux de France. En Caps et Marais d’Opale, le plan de paysage 
du bassin carrier de Marquise, par la voix d’Olivier Poulain, co-
directeur du groupe Carrières du Boulonnais, évoquera les actions 
du Parc en faveur des paysages et de la biodiversité. 

* « Parcs naturels régionaux Hauts-de-France : vivre la nature haut & fort » 
est à voir sur www.parc-opale.fr
La diffusion de la série des Parcs initialement prévue cet automne sur 
France 2 et France 3 est reportée à une date ultérieure. 

Chemins de traverse  !  

Ordonnancement de haies, de pâtures, d’arbres, de chemins, de 
villages, de faune et de flore, le bocage boulonnais est un paysage 
rural vivant mais fragile qui mérite d’être mieux valorisé. Les trois 
balades organisées cet été à Longfossé, Nabringhen et Wirwignes 
ont permis des échanges autour de l’élevage, des plantes sauvages, 
de l’artisanat et de ce paysage agricole façonné par l’homme. Le 
plan de paysage du bocage boulonnais coordonné par le Parc 
naturel régional est une invitation à réfléchir et à agir pour le bocage 
de demain à la fois milieu favorable pour la biodiversité, cadre de vie, 
lieu et outil de travail. 

Balades proposées dans le cadre du plan de paysage du bocage 
boulonnais et de l’opération « Regards d’habitants sur le bocage 
boulonnais » financée par le projet européen « Partons 2.0 ». Rendez-
vous sur www.regardsurlebocageboulonnais.fr pour participer à l’album 
collaboratif du bocage.

6

La maison du Parc à Le Wast,
au service de la transition écologique du territoire

La nature, une aventure collective!
 !
Observer les oiseaux, les insectes, les papillons, les plantes au bord des chemins, et partager 
ses découvertes avec un réseau de passionnés, c’est ce que propose le programme de 
science participative Les Observateurs du Parc. Cette année encore, les curieux de nature 
ont fait de belles rencontres : Chrysanthèmes des moissons, Bleuet, Martinet à ventre 
blanc, etc. Leurs observations permettent aux chargés de mission patrimoine naturel du 
Parc (et leurs collègues gestionnaires d’espaces naturels) de parfaire leurs connaissances 
sur l’état de la biodiversité en Caps et Marais d’Opale. Merci à eux ! 

Vendredi 11 décembre, les Observateurs du Parc vous donnent rendez-vous à la maison du Parc à Le 
Wast. L’occasion de faire le bilan des observations de l’année écoulée et de préparer les formations,
idées de sortie, etc. A 18h30. Sur inscription au 03 21 87 90 90 (sous réserve). Nul besoin d’être 
spécialiste pour devenir Observateur duParc, il faut juste ouvrir l’oeil et cultiver sa curiosité ! 
Renseignements au 03 21 87 86 29.
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C’est chez vous ! 

le journal des habitants du parc

Concrétisation du photovoltaïque citoyen  

Une toiture de l’entreprise Pépinières de la Cluse, à Wimille, sera bientôt équipée de panneaux 
solaires. C’est l’une des premières concrétisations du projet de centrale citoyenne porté par 
des habitants et soutenu par le Parc naturel régional. Cette installation est financée par Énergie 
Citoyenne d’Opale, une société par actions simplifiée créée par des citoyens et des collectivités 
qui souhaitent s’engager dans la transition énergétique au travers d’un projet non spéculatif et 
d’un financement coopératif. Stéphane Jougleux est le gérant des pépinières : « L’électricité produite 
chez nous va repartir sur le réseau et permettra d’alimenter une dizaine de maisons près d’ici ». 
La souscription citoyenne est toujours ouverte : « Notre objectif est d’encourager les citoyens à 
s’engager dans le développement des énergies renouvelables sur le territoire du Parc en investissant 
dans ce projet (achat d’actions) ou en s’impliquant bénévolement », explique Willy Flour, en charge 
des projets d’énergies renouvelables portés par les habitants au Parc naturel régional. 

Plus d’infos : 03 21 87 90 89 ou wflour@parc-opale.fr et sur www.saseco.fr

Wimille   

Un café, le goût des autres 

D’un côté, une commune 
cherche un repreneur 
pour son bistrot afin 
de ne pas devenir 
un village dortoir. De 
l’autre, deux jeunes 
trentenaires dynamiques 
et motivés cherchent 
un bistrot. La rencontre 
s’est faite à Seninghem 
grâce au dispositif national « 1000 cafés » lancé en 
septembre 2019 pour revitaliser les communes rurales 
en ouvrant ou facilitant la reprise de cafés. Depuis le 
1er septembre, Grégory Ben de Seninghem et Aurélie 
Denis de Tatinghem sont cogérants du Café du Trail à 
Seninghem. « Nous voulons un lieu vivant, agréable, 
intergénérationnel, riche de services d’animations et 
valorisant les producteurs locaux. Nous voulons offrir une 
attractivité aux habitants et aux personnes de passages, 
touristes et trailers puisque nous sommes à proximité de la 
station de Trail », confie Grégory Ben. Premières semaines 
d’ouverture encourageantes : les deux gérants se disent 
« contents et touchés par le ressenti des gens ».  

Services et horaires sur la page Facebook Le Trail café ou sur le site 
internet de la mairie : www.seninghem.fr

412

8Longuenesse  

Un magasin de producteurs bio 
Bienvenue à « La 
grange du coin » ! Ce 
magasin 100 % bio 
est ouvert par quatre 
producteurs engagés 
pour une production 
et une consommation 
durable. Comme 
une extension de 

leurs fermes, il y a toujours un producteur présent pour 
vendre et échanger avec les acheteurs sur leurs produits 
fermiers (légumes, œufs, farine, jus de pomme, viande 
de porc, agneau, veau, volailles, fromages, produits 
laitiers, etc.). Laurent et Delphine Bodin de Samer, Pierre 
Deldicque et sa fille Tiffanie d’Helfaut, Émilie Hecquet 
de Linzeux, et Jean-Louis Rota de Conchy-sur-Canche 
apportent un bout de campagne en ville. Huiles, bières, 
savons, et quelques autres produits d’agriculteurs locaux 
viennent compléter la gamme proposée. 

La grange du coin, 49 route des Bruyères à Longuenesse. Ouvert : mer-
credi et vendredi, de 15 h à 19 h et le samedi non-stop, de 10 h à 18 h. 
Contact : Laurent Bodin : 06 21 67 56 45. Facebook : La grange du coin.

Bocage, mon chauffage ! 

« Nous avons à cœur 
de produire des pla-
quettes de qualité à 
partir de nos haies 
pour proposer une 
énergie renouvelable 
locale », explique Phi-
lippe Saint-Georges, 
l’un des agriculteurs 
fondateurs de l’as-

sociation « Boulonn’haies durables ». Les agriculteurs se 
sont organisés pour valoriser une ressource délaissée : les 
haies. Les plaquettes (bois déchiqueté issu de l’entretien 
des haies) alimenteront des chaudières automatiques à fort 
rendement qui serviront à chauffer des bâtiments publics 
ou privés. La vente de plaquettes permet aux agriculteurs 
de compenser une partie des coûts d’entretien annuels. 
Par ailleurs, l’exploitation de la haie se fait dans le cadre 
d’un plan de gestion qui garantit la pérennité de la res-
source et par extension l’entretien des paysages bocagers. 

> Philippe Saint-Georges - philippe.saint-georges0953@orange.fr
ou 06 48 00 47 62.

Seninghem  

Nouveaux repères de crue   

Marquer la hauteur atteinte par l’eau lors d’une inondation est une pratique ancienne. 
Ces repères sont des témoignages d’un événement historique et contribuent à sen-
sibiliser les générations au risque d’inondation. Dans la vallée de la Hem, le Syndicat 
mixte de la vallée de la Hem (Symvahem) procède à une mise à jour de ces marques 
historiques et collecte tout document (photos, cartes postales anciennes, etc.) afin de 
créer une banque d’images permettant la mise en place de repères de crues.

Pour contacter le Symvahem : 03 21 35 06 28 ou symvahem@orange.fr

Vallée de la Hem   13

Pays de Lumbres 

En mode éco-mobilité 

On peut réduire l’usage de 
l’auto en milieu rural, c’est 
ce que démontrent des 
habitants de la Communauté 
de communes du Pays de 
Lumbres (CCPL) engagés 
dans le challenge de la 
mobilité lancé par la CCPL. 
Trente familles volontaires 
ont privilégié pendant 

deux mois des déplacements sobres, efficaces et 
parfois solidaires pour leurs trajets quotidiens (marche, 
vélo électrique prêté, auto-partage, covoiturage, 
transports publics). Les résultats sont encourageants 
selon Christian Leroy, président de Communauté de 
communes : « la mobilité alternative en milieu rural 
est un enjeu majeur de l’attractivité de nos territoires, 
l’engouement des habitants pour le « challenge de la 
mobilité » et son succès en sont une démonstration 
très concrète ». Après l’auto-partage mis en place à 
Escœuilles et Seninghem et l’adhésion à la plateforme 
régionale de covoiturage Pass-pass, la Communauté 
de communes poursuit ainsi son projet de nouvelle 
mobilité en milieu rural.

Marais Audomarois 

Une pause éco-café

Sur le territoire de la Réserve 
de biosphère du marais 
Audomarois, des professionnels 
conjuguent leur activité avec 
la biodiversité, la culture, 
le patrimoine, la qualité de 
vie du territoire : ce sont les 
éco-acteurs. Engagés dans 
la transition écologique, ils 
aiment échanger avec leurs 

homologues français ou européens mais surtout avec 
leurs voisins ! A l’occasion des éco-cafés, organisés 
chaque début de mois, les éco-acteurs rencontrent en 
toute simplicité celles et ceux qui veulent discuter de 
tout et de rien, de tout ce qui peut être fait ensemble 
pour demain ; comme lors de la rencontre autour des 
isolants biosourcés et de la commande groupée mise 
en place par le Parc.
Les éco-cafés sont ouverts à tous. Prochain rendez-vous 
en début d’année. Les dates sont annoncées sur la page 
Facebook de la Réserve de biosphère du marais Audomarois 
et dans l’agenda du Parc sur www.parc-opale.fr 

Infos : maraisaudomarois@parc-opale.fr
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La transition écologique : 

                     nous avons tous le pouvoir d’agir

Du Blé pour du pain noordpeenois    

C’est en Flandre 
et en bordure du 
marais Audomarois 
que grossissent et 
mûrissent les épis de
blé sur les parcelles 
de Cédric Wyart et 
Didier Vanneuville, 
agriculteurs. C’est aussi 
à Noordpeene qu’ils sont transformés en farine puis en 
pains pour être vendus dans la boulangerie du village. Un 
circuit ultracourt imaginé par Anthony Boulanger, boulanger 
de formation. L’arrivée du moulin cet été lui a permis de 
lancer la production d’un pain et d’une baguette 100 % 
locaux avec une faible empreinte carbone. « Mon métier, 
c’est artisan. J’aime travailler et transformer la matière 
première pour arriver à un produit unique ». « Unique et 
de qualité », ajoute Didier Vanneuville, agriculteur au Coin 
Perdu. Le boulanger applique la démarche de circuit-court 
à l’ensemble de son activité : « Le lait, les œufs, les fruits de 
saison, les légumes des maraîchers, on a tout sous la main 
pour (faire) prendre conscience qu’on peut faire des choix 
bien meilleurs pour la santé et le goût ».

Aux Délices des Flandres, 642 route de Saint-Omer, Noordpeene.
Facebook : Aux Délices des Flandres. La boulangerie dispose également
d’un coin épicerie proposant des productions locales.

10Noordpeene  
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BP 22 – 62142 Le Wast
Tél. 03 21 87 90 90 
i n f o @ p a r c - o p a l e . f r  
w w w. p a rc - o p a l e . f r
Facebook : ParcOpale

Parcs naturels régionaux de France  Charte d’utilisation du logotype – septembre 2013 – 15

1.2 Le positionnement « Une autre vie s’invente ici »
la typographie

Une autre vie s’invente ici
Ridemybike pro

A B C D E F G H I J K L M O N P Q R S T U V W X Z
a b c d e f g h i j k l m o n p q r s t u v w x z

     Suivez l’actualité du Parc :
Pour recevoir chaque mois l’actualité du Parc et 
les rendez-vous à venir, inscrivez-vous à l’Infolettre  
sur www.parc-opale.fr
Le Parc naturel régional des Caps et Marais d’Opale est une création de la 
Région Hauts-de-France avec la coopération du Département du Pas-de-Calais, 

et la participation de l’État, des organismes consulaires, des 
intercommunalités et des communes adhérentes.

y

	
Pour recevoir ce journal chez vous par voie postale 
Si vous n’êtes pas encore abonné, abonnez-vous gratuitement sur www.parc-
opale.fr ou envoyez vos coordonnées à la maison du Parc, BP 22 – 62142 Le Wast.
N’hésitez pas, c’est gratuit et sans engagement.
Cette offre est réservée aux habitants du territoire du Parc naturel régional 
des Caps et Marais d’Opale. Retrouvez la liste des communes sur notre site 
internet : www.parc-opale.fr

Qu’il est agréable lors des beaux jours d’été et d’automne, de tendre les bras pour cueillir et savourer de 
délicieux fruits arrivés à maturité.

Répondant aux noms alléchants de cerise Blanche de Wavrans, Griotte précoce de Samer, Gros bigarreau d’Eperlecques ; 
poire à cuire de Wierre-au-Bois ; pomme précoce de Wirwignes, ou encore prune Sanguine de Wismes, etc., les varié-
tés fruitières d’origine locale ne manquent pas de nous régaler et font partie de notre patrimoine !

Patrimoines  

cerise Blanche de Wavrans poire à cuire de Wierre-au-Bois prune Sanguine de Wismes

> Précoce de Wirwignes 
Origine et bassin de plantation : Wirwignes 
et les environs  
Récolte : début août 
Maturité : août 
Cette ancienne variété est l’une des meil-
leures variétés précoces de la région. L’arbre 
produit régulièrement et généreusement de 
beaux fruits très sucrés et parfumés. C’est 
une pomme à consommer sur l’arbre (arbre 
de forme haute de préférence)

> Luche  
Origine et bassin de plantation : Eperlecques 
et les environs   
Récolte : fin août 
Maturité : septembre à novembre  
La Luche est un arbre vigoureux et très rus-
tique. Il produit des petites pommes « bonnes 
à tout », juteuses et croquantes. Cette variété 
convient aux hautes-tiges et formes basses.

> Beurrière   
 Origine et bassin de plantation : Lumbres et 
les environs  
Récolte : 2e quinzaine de septembre  
Maturité : octobre – décembre   
De couleur jaune orangé pictée de rouge, la 
Beurrière est une pomme traditionnellement 
utilisée pour la cuisine.  Elle est aussi appelée 
« pomme à gelée » à Seninghem. Cette variété 
convient aux formes basses et aux formes hautes.
 

Des fruitiers, mais aussi des haies et des légumes
Grâce à l’opération « Plantons le décor » d’Espaces naturels régionaux, coordonnée par le Parc naturel régional sur son terri-
toire, vous pouvez concevoir une haie, un potager, un jardin, un verger à la fois intéressant pour vous comme pour le paysage, 
la faune et la flore. Cette commande groupée est ouverte à tous (particuliers, entreprises, communes, associations, établisse-
ments scolaires). Elle permet de bénéficier de tarifs intéressants et d’espèces adaptées à nos sols et conditions climatiques. 
Commandez avant le 13 février (livraison le 13 mars). Infos sur www.parc-opale.fr 

Le Parc naturel régional vous propose 
également des conseils pratiques et 
des stages pour vous aider planter vos 
arbres, à tailler ou mieux conduire vos 
arbres fruitiers au fil des saisons. Toutes 
les infos sur www.parc-opale.fr
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Souvent anciennes et conservées par des 
passionnés (habitants, agriculteurs, pépiniéristes, 
collectionneurs), ces variétés sont sélectionnées 
par le Centre régional de ressources génétiques 
d’Espaces naturels régionaux pour être 
sauvegardées et valorisées. Elles sont bien adaptées 
au climat et au terrain de chez nous et sont peu 
sensibles aux maladies.  
Les variétés locales et anciennes de fruitiers sont 
une richesse de biodiversité, de goûts, de parfums 
et de saveurs. Leur palette de maturité permet une 
consommation pendant plusieurs mois.


